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PROGRAMME 

 

1. Présentation du projet 

2. Etat d’avancement du projet 
• Acquisition de références sur les systèmes d’exploitation 

– Diagnostics technico-économiques 

– Diagnostics sociologiques 

– Diagnostics environnementaux 

• Optimisation de l’activité de pâturage au sein de l’activité 
d’élevage 

– Acquisition de références qualitatives et quantitatives sur le fourrage 

– Etude des modalités de finition des animaux 

– Etude sur la gestion sanitaire des troupeaux 

• Transfert des connaissances 

3. Actions de communication 

4. Conclusion/Perspectives 
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1. PRÉSENTATION DU 
PROJET 
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L’élevage en marais 

Pratiques traditionnelles 
Hier 

Des installations 

d’éleveurs issus ou non  

du milieu agricole 

Demain 

Aujourd’hui 

Des Acteurs  

avec des demandes 

parfois contradictoires 
Collectivités, chasseurs,  

pêcheurs, touristes,  

environnementalistes 

Un milieu fragile  

d’une bonne qualité  

environnementale 
 

En capitalisant les savoirs  

En structurant le transfert des exploitations 

  doit se faire avec les utilisateurs 4 



Technico-

économique 

Transfert  
des connaissances 
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biodiversité 

sociologie Valeur des 
fourrages 

Acquisition références sur 
systèmes d’exploitation 

Optimisation de l’activité de pâturage 
au sein de l’activité d’élevage 



Les partenaires financiers 
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MINISTERE  

DE L’AGRICULTURE 

 DE L’AGROALIMENTAIRE  

ET DE LA FORET 

  

avec la contribution financière du compte 

d’affectation spéciale 

«Développement agricole et rural » 



Les partenaires techniques 
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Les autres partenaires associés au projet 

8 

Opérateurs 

Natura 2000 

Autres acteurs territoriaux et 

environnementaux 

Acteurs 

institutionnels 



Le réseau APEX 
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Marais de Vilaine 

Marais du Mès 

Marais de Brière 

Estuaire de  

la Loire 

Lac GdLieu 

Marais Breton 

Marais Goulaine 

Vallée de la Loire 

Marais Erdre 

Basses vallées  

angevines 



Réseau des fermes de références 
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50 fermes  

12 territoires Natura 2000 
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Organisation du projet 
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Comité de pilotage 

Comité opérationnel 

Président, Michel Coudriau 

Chef de projet, Chantal Deniaud 



2. ETAT D’AVANCEMENT 
DU PROJET 
 

 

12 



13 

Acquisition de références  

sur les systèmes d’exploitation 

Diagnostics 

 technico-économiques 

Diagnostics 

 sociologiques 

Diagnostics  

environnementaux 



DIAGNOSTICS 
TECHNICO-ECONOMIQUES 

14 



Cadre méthodologique 

• Objectifs :  

• effectuer une analyse du fonctionnement global de l’exploitation 

• étudier le lien entre l’atelier d’élevage et l’atelier fourrager 

• analyser des coûts de production 

• déterminer l’autonomie alimentaire des exploitations 

 

• Combinaison de deux outils adaptés aux spécificités de l’agriculture de 
marais et vallées alluviales:  

– Le logiciel Diapason : 

• collecte des éléments sur la structure, les moyens de production, la 
production fourragère, les performances zootechniques des ateliers 
herbivores et les résultats économiques des exploitations.  

• Outil utilisé dans les réseaux d’élevage-> permet la comparaison entre les 
systèmes  

– Un tableur Excel : 

• Description fine du système d’exploitation des prairies de marais et vallées 
alluviales. 
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Sur 3 ans  



Etat d’avancement 

Diagnostic réalisés tout au long du projet en fonction de 
la disponibilité des documents comptables (différentes 
dates de clôtures) par 6 conseillers des Chambres 
d’agriculture 

 

• Actuellement :  

– Remontée des données à l’Institut de l’Elevage 

– Réalisation des diagnostics sur l’année de référence 
2015 
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DIAGNOSTICS 
SOCIOLOGIQUES 
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Cadre méthodologique 

• Objectifs :  

– Comprendre  

• Les motivations et les freins à l’élevage en ZH  

• La perception du métier d’éleveur dans ces zones 

– Prendre connaissance  

• Des réseaux de dialogue de ces agriculteurs 

• De la spécificité des connaissances et de leurs modes de 
transmission 

 

• Mise en œuvre de l’action :  

– Annie SIGWALT de l’Ecole Supérieure d’Agriculture d’Angers + 6 
étudiants du Domaine d’Approfondissement Filière Lait-Viande  

 

– Rédaction d’un guide d’entretien pour effectuer des entretiens semi-
directifs auprès de l’ensemble des éleveurs puis analyse après 
retranscription des enregistrements 
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Etat d’avancement 

• Calendrier : 

– Réalisation des enquêtes par les six étudiants de l’ESA d’Angers début 
novembre 2015 

•  46 élevages / 50 

– Restitution finale du rapport des étudiants en décembre 2015 à l’ESA 
d’Angers 

– Finalisation du rapport début d’année 2016 

 

 

• Présentation des résultats des travaux par Annie Sigwalt lors du 
séminaire 2016 en présence d’éleveurs 
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Principales conclusions 

• Hétérogénéité de la perception des éleveurs sur tous les points 
abordés 

 

• Les contraintes ne sont pas perçues comme telles car les 
éleveurs s’y sont adaptés / transmission familiale des savoirs 

Attention au risque d’échec à la reprise d’EA hors cadre familial 

 

• Les éleveurs sont pivots de la transmission des savoirs 
spécifiques aux ZH 

 

• En ZH, la transmission des EA est liée à la transmission de 
savoirs: savoirs pratiques locaux à articuler à des connaissances 
plus générales acquises par voie scolaire 
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Retours très positifs 
des éleveurs 



DIAGNOSTICS 
ENVIRONNEMENTAUX 
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Cadre méthodologique 

• Objectifs :  

– analyser la biodiversité sur ces exploitations situées dans des périmètres à 
forts enjeux environnementaux 

– mesurer les services rendus par l’activité agricole à la biodiversité et, 
réciproquement, par la biodiversité à l’agriculture 

 

• Base de travail : Diagnostic IBIS issu des travaux d’un CASDAR du même nom 

 

• 3 phases de travail :  

– phase préparatoire au bureau de travail cartographique 

– visite de terrain 

– élaboration de préconisations et remise d’un compte rendu à l’exploitant 

 

• Avantages et inconvénients de l’outil : 

– Points positifs de l’outil : co-construction du diagnostic avec l’exploitant / 
contenu du diagnostic modulable 

– Points négatifs : approche qualitative / diagnostic à l’échelle de l’exploitation 
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Etat d’avancement 

• Rencontre terrain entre techniciens en charge des 
diagnostics pour homogénéiser la méthodologie 

 

• Réalisation des diagnostics débutée au printemps 

 

• Poursuite de l’action à l’automne 2016 
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Actions menées par le Lycée Nature 

• Réalisation d’un diagnostic prairial et d’un diagnostic d’exploitation sur 
2 élevages par un groupe d’étudiant   

 

• Mise en place d’une une action de communication    

 

• Emettre un conseil de génie écologique, proposer et encadrer un 
chantier (réalisé par la classe et co-encadré par l'équipe pédagogique 

– Exple de travaux : création/restauration de mares, 
plantation/restauration de haies, augmentation de la connectivité 
(verte ou bleue).... 

 

• Suivis de taxons (orthoptères) 

 

Calendrier : de février 2016 à avril 2017   
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TRAVAUX EN GROUPES 
D’ELEVEURS 
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Etat d’avancement 

• Objectif :  

– Mettre en place des groupes d’exploitants, lieux d’échanges de 
pratiques et de travail sur l’analyse et l’optimisation des 
performances technico-économiques (coûts de production, 
l’autonomie alimentaire des exploitations, etc.) 

 

• Etat d’avancement de l’action : 

– Projet pas jugé assez avancé au niveau des résultats obtenus pour 
organiser des réunions de groupes d’éleveurs  

– Travail entamé avec les 18 élèves en première année de BTS ACSE 
du lycée Derval sur l’analyse des coûts de productions 
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Optimisation de l’activité de pâturage 
au sein de l’activité d’élevage 

Acquisition de références 

qualitatives et quantitatives 

sur le fourrage Etude des 

modalités de 

finition des 

animaux 

Etude sur la gestion 

sanitaire des troupeaux 



ACQUISITION DE RÉFÉRENCES 
QUALITATIVES ET QUANTITATIVES 
SUR LE FOURRAGE 
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Cadre méthodologique 

Objectif : Acquérir des références quantitatives et qualitatives sur le 
fourrage produit en prairies humides 

 

 

- Durée de suivi : 3 ans afin de consolider les résultats, très 
dépendants des conditions climatiques (niveaux d’eau, en 
particulier) 

 

- Rédaction du protocole + création d’un outil cartographique (sur 

l’applicatif des Chambres d’agriculture « Nos Territoires ») 

• Localisation sièges d’exploitation du réseau, les parcelles et les points de 
prélèvement  

• fiche de collecte des données a également été produite ainsi qu’un manuel 
d’utilisation 

• Intégration des données traitées par le laboratoire d’analyse INOVALYS 
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Cadre méthodologique - Généralités 

 Performance agricole 
 

• Compte tenu du manque de connaissances sur les zones et la 
surface concernée (100 000 ha), mise en place d’une démarche 
en 2 temps : 

 

1. Un suivi ponctuel sur un grand nombre de parcelles afin 
d’esquisser une typologie à l’échelle de la zone d’étude 
(2015) 

 

2. Un suivi dynamique de la croissance et de la qualité de 
l’herbe sur un nombre restreint de parcelles (2016-2017) 
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Cadre méthodologique - 2015 

• Objectifs de 2015 : 

– Etablir une typologie des prairies de marais sur la base de 
leurs caractéristiques floristiques, des conditions de milieu 
(hydromorphie, sol) et des pratiques agricoles 

– Fournir aux exploitants des premières informations sur la 
valeur alimentaire de leurs prairies au moment de leur 
utilisation 

– Etablir une première mise en relation de la typologie et des 
résultats fourragers 
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Cadre méthodologique - 2015 

• Echantillonnage des parcelles 

– Suivi en moyenne 3 parcelles par exploitation 

– Parcelles de fauche privilégiées pour le suivi large de 2015 (la fauche 
représente 75 % des surfaces de ces marais) 

– Choix des parcelles par les conseillers des Chambres avec les éleveurs 
afin qu’elles soient représentatives de la diversité « milieu x pratique » 
de chaque exploitation 

 

• Echantillonnage dans la parcelle (suivi flore + échantillon pour analyse 
fourragère) 
 

• Caractérisation du sol 
 

• Echantillonnage dans l’année  

Date de prélèvement : celle d’utilisation par l’éleveur, date de fauche ou 
période privilégiée d’utilisation en pâturage. Cette approche est justifiée 
par l’attente des éleveurs sur des résultats correspondants à leurs 
pratiques réelles dans un premier temps (2015)  
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Cadre méthodologique - 2016 

• Objectifs de 2016 :  

– compléter les données 2015 avec les parcelles non suivies en 2015 (à 
faire en 2016 avec le protocole 2015)  

– préciser les données 2015 avec peu de parcelles suivies mais plus de 
prélèvements au cours de la saison 

 

• Protocole  

– Classement des parcelles suivies en 2015 selon 3 types : précoces, 
intermédiaires ou tardives 

– Réalisation de 3 prélèvements au printemps et 1 sur les repousses 
d'automne pour quelques parcelles jugées intéressantes 

– Définition des dates de printemps par type de précocité, entre le 
début montaison et la fin d'épiaison des espèces principales  

– Suivi de parcelles fauchées (jalonnage de la zone de prélèvement) et 
pâturées (mise en place d'exclos) 
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Parcelles étudiées en 2015 
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Estuaire de la Loire Nord 
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Exemple de restitution d’une parcelle 
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ETUDE DES MODALITÉS DE 
FINITION DES ANIMAUX 
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Etude sur la finition des animaux 

• Objectif : Identifier des trajectoires économiquement efficientes de finition 
des animaux propres aux contraintes des territoires de marais et vallées 
alluviales en croisant les parcours de finition avec la typologie des prairies   

 

• Méthodologie 

– Intervention d’un conseiller de la CA auprès des élèves en classe de 
BacPro CGEA du lycée agricole de Derval sur les parcours de finition des 
animaux et les spécificités de l’élevage en marais et vallées alluviales + 
visite d’une exploitation de marais 

– Réalisation d’une enquête téléphonique 1er semestre 2016 / 15 élèves 
pour collecter les données nécessaires à l’identification des freins à la 
finition des animaux  

 

-> Analyse de ces résultats d’enquête en cours 
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ETUDE SUR LA GESTION 
SANITAIRE DES TROUPEAUX 
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Gestion sanitaire des troupeaux 

• Objectifs :  

– Suivre les fermes de référence pendant 3 ans sur les critères 

• parasitisme lié au pâturage, 

• influence de la qualité du fourrage sur l’immunité des animaux, 

• impacts des modalités de conduite des animaux en période hivernale sur les 
problèmes infectieux (liés au rapprochement des animaux dans les 
bâtiments). 

– Mettre en place un observatoire sanitaire propre aux marais avec des 
périodes et seuils d’alerte afin que les éleveurs puissent optimiser la 
gestion sanitaire de leurs troupeaux 

 

• Etat d’avancement de l’action : 

– 1er temps : collecte des données statistiques sur les exploitations (taux 
de mortalité par catégories d’animaux, etc.) 

– 2è temps : enquête sur les exploitations -> en cours 

– 3è temps : prélèvements (tests ELISA sur les strongles et les douves + 
coprocultures pour le paremphistome) -> fin 2016/début 2017 
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3. ACTIONS DE 
COMMUNICATION 
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Actions de communication réalisées 
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Actions de communication réalisées 

Séminaire à la maison du lac de Grand-Lieu, en mars 2015 

Lancement du projet 



Actions de communication réalisées 

Séminaire à Angers, Terra Botanica, en mars 2016 



Actions prévues début 2017 

• Organisation de concours prairies fleuries :  
 1 concours par département 

 

 

 

• Prochain séminaire dans le marais breton :  

23 mars 2017 

 

 

• Animation de groupes d’éleveurs 



4. CONCLUSION/PERSPECTIVES 
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Conclusion/Perspectives 

• 1ere moitié du projet : accumulation d’une masse très 
importante de données 

-> travaux d’analyse en cours 

 

• Forte attente des éleveurs 

 

• Intégration des travaux d’APEX dans le plan national zones 
humides 

 

• Anticipation des réflexions sur la valorisation des travaux pour 
favoriser la transmission des savoirs de marais et vallées 
alluviales -> favoriser l’installation 
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